
A Tours (Salle Grenon). 1 800 spectateurs environ. Arbitres : 
MM. Daragon et Collados. 
CHAUMONT VB 52 HM : 56 attaques gagnantes (Winkelmuller 19) ; 
6 contres gagnants (Averill 3) ; 4 services gagnants (Saeta 3) ; 
30 fautes directes (Atanasov 8).
Six de départ : Atanasov (8), Saeta (6), Patak (7), Fernandez (6), 
Winkelmuller (20), Averill (15). Libéro : Bann. Entrés en jeu : 
Geiler (cap., 2), Repak (-), Ben Tara (2), West (-). Entr. : S. Prandi.
RENNES V35 : 37 attaques gagnantes (Baranek 16) ; 8 contres 
gagnants (Van den Dries, Delgado, Baranek et Georgiev 2) ; 
11 services gagnants (Tavares 3) ; 28 fautes directes (Van den 
Dries 7).
Six de départ : Van den Dries (17), Tavarès (cap., 3), Delgado (7), 
Toledo (4), Baranek (20), Georgiev (3). Libéro : Duquette. Entrés 
en jeu : Iotefa (-), Bouleau (-), Prévert (2). Entr. : N. Matijasevic.
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1Les sets : 25-23, 25-17, 19-25, 25-21
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De notre envoyé spécial à Tours :
Laurent Génin

CVB 52 HM - Rennes V35 (3-1)

Les réactions

Hier (demi-fi nales)
CVB 52 HM - Rennes V35 3-1 (25-23, 25-17, 19-25, 25-21)
Tours - Narbonne 3-2 (25-23, 23-25, 19-25, 25-21, 15-11)

Aujourd’hui
Finale (18 h)

CVB 52 HM - Tours
Match pour la 3e place (15 h)

Rennes - Narbonne

Résultats et programme

L’autre demi-finale

« Il n'y a rien à fêter ! »
Bruno Soirfeck (président du 
CVB 52) : « On s'est rendu le 
match difficile après la pause, 
mais la réaction dans le qua-
trième set fut intéressante. Alors, 
certes, on retiendra la symbo-
lique de cet “ace” ralenti par 
le filet qui signe notre succès et 

qui intervient après trois services 
similaires des Rennais dans ce 
même set. Mais j'ai surtout appré-
cié la manière dont les joueurs 
ont repris le fil du match, dans 
les moments les plus importants. 
A l'image d'un Baptiste Geiler 
qui prouve tout son profession-

nalisme sur cette rencontre, qui 
préférerait certainement avoir 
plus de temps de jeu mais qui 
est conscient de ses possibilités 
actuelles et accepte sa situation 
d'homme de banc. Il entre pour 
bonifier le jeu. Aujourd'hui, avec 
cette cinquième finale nationale 

consécutive, Chaumont démontre 
sa constance au plus haut niveau 
français. Mais aujourd'hui (hier), 
il n'y a rien à fêter, le plus 
important, c'est la finale ! »
Baptiste Geiler (réceptionneur/
attaquant du CVB 52) : « Bien 
sûr qu'il y a de la frustration de 
ne pas pouvoir bénéficier de plus 
de temps de jeu, mais j'accepte 
ce rôle et je dois montrer mon 
implication à chaque entrée en 
jeu. On sait que le service est 
l'une de mes armes favorites et 
ce dernier “ace”, empreint de 
réussite c'est vrai, n'est que la 
réponse de ce que les Rennais 
nous avaient fait par trois fois 
auparavant. Mais cette victoire 
ne sera belle que si elle accom-
pagnée d'une autre en finale. »
Taylor Averill (central du 
CVB 52) : « C'est incroyable ce 
que nous réussissons à faire avec 
cette équipe. Même dans les 
moments difficiles, il y a toujours 
quelqu'un pour nous sortir du 
mauvais pas. Michael (Saeta) et 
Baptiste (Geiler) réalisent notam-
ment une fin de quatrième set 
fantastique. On est prêts pour 
demain (aujourd'hui) et on a 
hâte d'être à cette finale. »
Julien Winkelmuller (“pointu” 
du CVB 52) : « Ce n'est que la 
première marche ! Avec notre 
qualification en quart de finale 
de la Ligue des champions, on 
a envie de continuer à remplir 
les objectifs que l'on s'est fixés 
avec le club, et la coupe de 
France en est un. Comme tous les 
joueurs, on est venu à Chaumont 
pour vivre ces moments-là, mais 
surtout pour les gagner. On va 
savourer cette victoire quelques 

minutes, mais nos esprits sont 
déjà tournés vers la finale. Il n'y 
aura pas de fatigue, uniquement 
une grande motivation. »
Nikola Matijasevic (entraîneur 
de Rennes) : « Chaumont est 
plus fort, un point c'est tout ! Bien 
sûr qu'on y a cru. Mais dans le 
quatrième set, on a deux occa-
sions de creuser un écart de trois 

points, mais nous ne sommes 
pas capables de le faire. Ensuite, 
Chaumont reprend le contrôle et 
c'est terminé. On va jouer cette 
“petite finale” qui ne sert à rien, 
mais pour nous, le week-end est 
terminé ! »

Propos recueillis par L. G.

Julien Winkelmuller, comme les autres Cévébistes, ne se satisfait pas de cette victoire.
Il en veut plus, cet après-midi, en finale. (Photo : A. B.)

Une bonne chose de faite !
Hier après-midi, le Chaumont VB 52 Haute-Marne a gagné sa place en fi nale de la coupe de France, en dominant Rennes 

(3 sets à 1). Pour soulever le trophée, aujourd’hui (18 h), il lui faudra battre le favori, Tours, devant son public.

D epuis le mois de mai 2017 
et le titre de champion 
de France, le Chaumont 

VB 52 Haute-Marne a disputé 
toutes les finales des compéti-
tions françaises. Aujourd’hui, 
ils fêteront cette constance au 
plus haut niveau national en 
participant à leur cinquième 
finale consécutive (deux en 
coupe, deux en championnat et 
la supercoupe). En effet, hier 
après-midi, dans la première 
demi-finale du “Final four”, orga-
nisé à Tours tout au long de ce 
week-end, les Haut-Marnais sont 
venus à bout de Rennes (3 sets 
à 1).
C'est avec Julien Winkelmuller 
à la “pointe” de l'attaque que le 
CVB 52 entame la partie. Et le 
jeune Cévébiste symbolise par-

faitement le secteur dans lequel 
les deux équipes ont décidé 
de s'illustrer en ce début de 
rencontre. Une puissance de 
bras à laquelle les Rennais y 
ajoutent une belle présence au 
block qui leur permet de réali-
ser le premier “break” de cette 
demi-finale (9-11). Une dimen-
sion physique que les Haut-
Marnais, eux, tentent d'accom-
pagner d'une plus large palette 
technique. Quelques prouesses 
défensives notamment qui leur 
offrent la possibilité de conclure 
leurs contre-attaques et de 
revenir au score (12-12). Julien 
Winkelmuller, lui, a trouvé le 
rythme au filet (20-17), tandis 
que Michael Saeta assène un 
“ace” bienvenu (22-18). Les 
Cévébistes doivent cepen-

dant batailler jusqu'au dernier 
échange pour empocher la 
première manche : 25-23 en 29'.
C'est avec l'aide de l'arbitrage 
vidéo que le CVB 52 prend rapi-
dement l'avantage (2-0). Mais 
ce n'est pas là le seul argument 
avancé par les Haut-Marnais 
pour creuser l'écart. Toujours 
soutenus par une très bonne 
relation “block/défense”, les 
Chaumontais font régner la loi, 
avec un Julien Winkelmuller 
toujours aussi “bondissant” 
(11-6). Ce qui n'est pas le cas 
des Bretons complètement 
assommés par la perte du set 
précédent. A l'image d'un sec-
teur offensif qui s'est dégra-
dé, Tavarès ne parvient pas 
à mettre sur orbite Bram Van 
den Dries et Krasimir Georgiev. 
L'entrée de Valentin Bouleau à 
l'orchestration est intéressante, 
mais de l'autre côté du filet, la 
réception cévébiste tient par-
faitement l'échange et maintient 
un écart sécurisant (20-13), à 
l'abord du “money time”. La 
sérénité des hommes de Silvano 
Prandi est totale et leur offre le 
gain logique de cette deuxième 
manche : 25-17 en 23'.

La chance de l'audacieux

La pause a visiblement profi-
té aux Rennais qui reviennent 
sur le terrain avec une toute 
autre attitude. Beaucoup plus 
agressifs, les Bretons comptent 
sur son duo “Van den Dries/
Baranek” pour relever le niveau 
(6-11). Les Chaumontais, 
eux, ont baissé leur garde et 
encaissent plus difficilement les 
coups. De plus en plus friable, 
le CVB 52 multiplie les chan-

gements au fil des minutes, 
mais le tableau d'affichage, lui, 
reste en faveur des Bretons qui 
reprennent espoir : 19-25 en 25'.
Les Haut-Marnais doivent réagir, 
mais la réussite semble assuré-
ment rennaise, à l'image de trois 
“aces” marqués  avec l'aide du 
filet, tandis que les Cévébistes 
gâchent trop de contre-attaques 
et enchaînent les fautes au ser-
vice. Malgré cette différence de 
dynamique, les deux formations 

restent longtemps au coude-à-
coude, dans un duel où la pres-
sion due à l'enjeu est palpable. 
A l'abord du “money time”, c’est 
pourtant le sang-froid chau-
montais qui prend le dessus. 
Les services de Michael Saeta 
font mouche (22-20), tandis que 
la rentrée de Baptiste Geiler 
change le cours du match. Une 
défense, une relance et un ser-
vice qui, comme un symbole, 
touche à son tour le filet pour 

tomber juste derrière. La réus-
site a changé de camp, au 
bon moment pour le CVB 52,
puisque ce point chanceux est 
synonyme de victoire : 25-21 
en 28'.
Les Rennais peuvent rager, la 
chance a tourné au plus mau-
vais moment, même si depuis 
plusieurs minutes, dans cette 
fin de set, les Cévébistes avaient 
repris le jeu à leur compte. Le 
CVB 52 peut continuer à rêver...

Le passeur chaumontais Michalel Saeta ne se contente pas de distribuer le jeu, 
il le bonifie également par ses fulgurances offensives à l'attaque comme au service. (Photo : A. Brousmiche)

Tours à la peine
Tours bat Narbonne 3 sets à 2 (25-23, 23-25, 19-25, 25-21, 15-11)
A Tours (salle Robert-Grenon). 1 800 spectateurs environ : Arbitres : 
MM. Launois et Lecourt.
TOURS VB : 51 attaques gagnantes (Wounembaina 13) ;
10 contres gagnants (Teryomenko 4) ; 5 services gagnants (
Egleskalns et Trinidad 2) ; 27 fautes directes.
Six de départ : Chinenyeze (11), Van Rekom (8), Egleskalns (15), 
Trinidad (4), Teryomenko (8), Wounembaina (cap., 13). Libéro : 
Henno. Entrés en jeu : Capet (-), Husaj (6), Stahl (1). Entr. : P. Duflos.
NARBONNE VOLLEY : 53 attaques gagnantes (Zanotti 19) ;
10 contres gagnants (Sol 3) ; 9 services gagnants (Jaumel et
Zanotti 3) ; 41 fautes directes.
Six de départ : Lecat (15), Baroti (8), Vigil (8), Jaumel (5), 
Sol (cap., 8), Zanotti (22). Libéro : Duée. Entrés en jeu : Keturakis (-), 
Manuohalalo (6), Ameur (-). Entr. : G. Falasca.


